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tfN DRAME SANGLANT

Saint-Étienne, 19 Sept.—Un drameaen- 
giant a eu lieu hier soir dans la commune de 
Grand-Croix.

Un sujet italien nommé Michel Molinero, 
âgé de 36 ans, travaillant dans les mines, 
était rentré chez lui en état d’ivresse ; s* 
femme ayant voulu lui faire des observations, 
il saisit une hache et menu;» de la tuer. 
Une voisine parvint à le désarmer, mais il 
oaisit un long couteau dont il s'efforcait de 
frapper sa femme. Aux cris poussés 
celle-ci deux gendarmes accoururent, 
leur vue Molinero se jeta sur eux le couteau 
à la main. Un des gendarmes, qui se voyait 
en danger, tira son revolver et fit feu sur le 
forcent Ce dernier eut le bras gauche tra-
VeSonFéta

LE DISCOURS DE GÜILLAMME IL
Ber ix, 19 sept—Pour la seconde fois, 

en quelques jours, le Moniteur de l’Empire 
donne, d’un discours prononcé par l’empe
reur Guillaume, une version différente de 
celle publiée par les autres journaux. D 
le discours de AMunich, le Moniteur avait 
supprimé le passage dans lequel l'< 
paalait des victoires de Sedan et 
Aujourd'hui, à propos du discours d’Erfurt 
'e texte publié par le Moniteur porte : 
" Conquérant corse " au lieu de “ Corse 
parvenu " comme l'avait imprimé le Post. 
On remarque encore dans ce texte quelques 
autres modifications.

Le discoure d Erfurt, tel qu'il a été repro
duit par le Lost a causé hier à la Bourse une 
forte baisse sur toutes les valeurs de l’em
pereur et de la Prusse. Dans certains cas, les 
emp oyée du té'égraphe ont refusé de trans
mettre des dépêches attribuant cette baisse
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yafe ; le tôme II contiendra réimpression 
de outes les brochures déjà connues dont 
le maréchal était l’auteur ; Y Histoire de Us 
Guerre forme III ; le tome IV contiendra 
un choix de lettres du maréchal ; le tome V 
les discours qu’il a prononcés au Parlement 
et le tome VI, des articles sur le maréchal 
écrite par des amie et admirateurs.

Ce résumé montre que cette publication 
faite par les soins du comte de Moltke, ne
veu du maréchal ne sera que d'un intérêt 
très modéré. Mais là encore i s’est passé 
la même chose que pour les Mémoires de 
Talleyrand : on n a pits publié ce qui était 
le plus intéressant. Le maréchal a laissé 
une certaine quantité de travaux de tout 
genre, littéraires et militaires, une série 
d'émdes critiques sur les événements qui 
s’étaient déroulée devant ses yeux depuis 
son entrée au * * ^russe.
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______US—Vous proposez-vous durant cette 
saison de vous promener sur le St> 
Laurent, sur le lac Champlain, aux 
Adirondacks, aux Montagnes Vertes, 
aux Montagnes Blanches ou dans d’au
tres localités ? Alors, avant d’acheter 
vos billets, adressez-vous au bureau des 
billets du Canada Atlantique, bâtisse 
Russell House, au coin des rues Sparks 

, et Elgin poui avoir des prix exception
nellement bas, etc.

Nous délivrons des billets pour tous 
les bains de mer, à des prix excessive
ment réduits.

Nous appelons l’attention du public 
sur les magnifiques excursions 
tes : io A travers les Rapides du St- 
Laurent :

Nous avons fait nos

Y compris les Accouplements et l’Arroeoir.
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avec le vapeur Gatineau qui marche
ra trois fois par semaine entre Clark’s 
Island et Montréal jusqu’au rer Octo
bre prochain. Le vapeur quittera son 
hàvre, tous les Mardis, Jeudis et Same* 
dis, à l’arrivée des trains du matin, 
venant de Boston, New-York, Ottawa, 
Montréal et de tous les points inter- 
médaires, et sautera les Rapides, 
vant à Montréal vers trois heures p. m. 
Des billets seront délivrés par cette 
route pour Québec, tous les joints du 
Saguenay et aussi pour tous ceux du 
chemin de fer Intercolonial.

$3.60. Excursion du Samedi à 
Montréal ; billet bon pour partir par 
les trains du Samedi, voyage complet 

ferrée, par bâteau en sautsnt

.1 'COURRIER I)E P.-..IS
es pondant particulier

éept.—D’aprèa le Nord, 
Portsmouth prouve que lee 

iDria la portée de l’entente 
a rétabli l’équilibre euro-

MOITIÉ SQUE- NEVILLEI>e notre eorr
la ré-Paris, 19 

n de
iteur Albee 
unioi

Rodez, 19 
père, a été 
l’examen de» 
comme étant 
reste» se comp 
vre, moitié »( 
d’une jambe.

Le fémnr eat 
baa de la jamb 
encore reconv 
tête et le bu»U 
complètement 
oe qu’elle» pari 
dent uue ce co 
ture et qu’il et 
du désert dept 

Camille Doi 
généraux du

leur Albeapy, 
montré, lor» d 
deux de »ea d« 
nière et le d 
l’identité du c 
ment eur ce ai 

La date dea 
encore fixée.

py
ipalité, de 

le Ghardaia, 
Dou la. Cea 
moitié uada- 
l’une braa et

ception 97 RUE RIDEAU.au discours de l emoereur.
Paris 19 sept.—Toute la presse parisienne 

blâme le discours de l'empe eur Guillaume à 
Erfurt oh ’on dit qu’il a traité Napoléon 1er 
de "Corse par venu. " Le Paris dit : Cotte 

iolente contre un homme de génie 
comme Napoléon n’aura pas de résultats 
diplomatiques. Elle révèle simplement la 

irque qui saisit toutes lea 
la France et de hâter la

ont coi 
uese, q

ottayL’antug-m. ..ne dea intérêts subsiste, 
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l’opinion des Anglais sur la
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troubler la tranquillité de l’Europe, neutra
lisent ''action de la Tnplice. L’isolement 
de la France, c’était la paix imposée ; l’en
tente franco russe, c’est la paix librement 
consentie. L’intimidatior n’avant plus la 
moindre chance de succès, .et 
an-jlais ont fait preuve de Uct en se ra 
avec une franchise au moins apparer 
politique qui a trouvé son e 
les discours officiels 
séj >ur de l'escadre

Il est r îez naturel que ce brus |ue revire 
mont ai. prom t dans certains cercles 
austro allemands une impression pénible. On 
so croyait si sur de l’adhésion de la Grande 
Bretagne à toute coalition anti française ? 
Aujourd’hui, on se voit obligé de recon
naître que la prétendue quadruple alliance 
cimentée par la visite impériale à la cour de 
Windsor n'a jamais été qu’un château en 
Espagne. Ce désenchantement aura peut- 
être pour effet de re
Vienne et de Berlin plus circonspeots dans 
leurs appréciations sur la po iti-iue ’^s 
pays voisins. I^es rodomontades (les cham
pions de la triple alliance dans la presse ont 
plus que tout autre chose contribué à ébran
ler la confiance du public européen dans la 
durée de cette paix que les gouvernements 
voudraient sauvegarder. Maintenant qu’il 
n’est plus pou' de de représenter la Triplice 

l’arbitre de l. situation en Europe, 
il est permis d’espérer que lea dithyrambes 
en l'honneur de cette combi
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La Franck dit : "Ce1 
noue qu’on peut accuse, 
che. C’est l’empereur 
rappelle que les armées 
jour. Ses paro'es cons 
impudente au patriotisme

Les journaux m
Liberté et le Journal des Débats 
tent le ton du discours de l’empen 
laume, maie ils font la part de 1 e 
du moment, et ajoutent que l’abo 
p< ut-être pire que la morsure.

Londres, 19 sept.—Le correspondant ber
linois du Standard dit que toutes les ten - 
tativee faites pour amener une réconciliation 
entre l’empereur Guillaume et le prince de 
Bismarck ont échoué.

un mon»

uve que lee 
nts récents ont dissipé brusquement 
de l'empereur. 11 voulait que l’Eu- 

nit aveuglément à l’hégémonie 
et il se trouve en présence de 

et develop-
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se sont retrouvées par voie
les Rapides, ou par la rivière Ottawa 
(Ottawa River Navigation Co.) et re
tour par voie ferrée, par le train du 
Lundi matin, ou par les rapides du St- 
Laurent ou par l’Ottawa River Navi
gation Co. (riviâre Ottawa).

$4.00. Ottawa à Valleyfield et retour, 
repas au Queen’s Hotel inclus. Billet 
bon pour tous les trains du Samedi et 
retour le Lundi. Les Rapides du Co
teau, près de Valleyfield sont devenus 
cé 1 bres par la présence de la Perche 
N 0>e dans leurs eaux.

A la demande du public, de bons 
guides seront fournis.

$5.00. Ottawa à Rouse’s Point et 
retour. Billet bon pour trente jours. 
Le Windsor Hotel, situé au pied du 
lac Champlain est le meilleur dans le 
Northern New-York, pêche et naviga- 
t on admirables.

$6.00.-Ottawa à Rouse’s Point et 
retour, dîner compris â Windsor Ho
tel ; billet bon pour le Samedi, retour 
seulement le lundi.
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Moniteur du Rome, que la 
dea Rites s’était prononcée 
de Trêves contre ia relique a Argente 
s’agissait, on le sait, de l'authenticité 
Tunique du Christ. Ces journaux et le 
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b qu’un tel ar-

Les nouveaux chapeaux sont tout ce qu’il 
y a de mieux.

Flexibles,
Couleurs nouvelles,

Jolies formes,

Bien garnis.

Toutts prêtes pour toi 
rivalisent avec les meillei 
tures du Dominion et <5 OTS.Vues photographiquespasser de comme 

— Plusieurs journaux o CLARK ISLAND PARK
égation

dit, d’a

pour la relique 
d’Argenteuil ; il

Situé sur le St-Laurent, à deux 
milles à l’ouest de Valleyfield, devient 
de jour en jour plus renommé, comme 
place de pique nique. Pour circulaires 
et les détails s’adresser à l’agent le 
plus près ou à 
E. J. Chamberlain,

d’Ottawa peuvent être obtenues à
Noue offrons actuellement au put 

noue servons à nos cliente un vrai bon 
à 5 cents la livre, c’est-à-dire à ceux qui 
achètent une livre de notre célèbre thé.

Spécial à ce mois : une petite consigna
tion de thé de 25 cents.

blic et Leurs Quai06 !" L’ELITE STUDIOoici.cn effet, 
IA1NK KM! •

frère romain se sont 
le comm Sont Egales à n’impe 

Supérieures au plus g 
Surpassées par aucune

luniqué que p 
cuss de Versailles.
1 L’autorité diocésaine de Versailles, mise 
cause et gardienne jalouse dea titres 

onneur que possèdent, les églises 
cèae, oppose à ces assertions un démenti for
mel. Il est faux que cette année, ni ’es an
nées précédentes, elle ait demandé au 
Siège de se prononcer sur la valeur 
relique d’Argenteuil. Il est faux, par 
sequent, que la Congrégation des Rit 
en rien à transmettre à ce sujet.

Le Moniteur de Rome, qui n’est, 
leurs, à aucun titre l’organe officiel du 
can, a été certainement mal informé.

R. J. DEVLIN. S. Ebbs
gt. Pass, de la ville.

C. J. Smith, Agt. Gén. des Pass.

(Autrefois Pittaway St Jarvis.)
Surint.-Gén.
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INTERCOLONIAL
En activité le 29 Juin 1891.

jamais mot 
rand. No
semblable, ce qu’on a appelé 
du marécha. de Moltke."

Ceux qui avaient suivi d’un peu près 
vie psychologique du stratège allema 
avaient été, dès que la publication < 
Mémoires eut été annoncée, prie d’une cer
taine méfiance. Il paraissait peu probable 
que cet homme, qui avait fait du si ence la 
règle principale de sa vie, ait éprouvé le 
besoin de causer tous les soirs avec quelques 
feuilles de papier blanc, aux seules fins de 
laisser après sa mort quelques volumes dee- 
tinés à faire beaucoup de ce bruit que le ma
réchal avait fui durant sa vie entière.

Les personnes qui ont raisonné 
ne se sont pas trompées ; il n’existe pas 
mémoires au comte de Moltke ; U existe six 
volumes de " Mélanges el Souvenits ", Ge- 
sammtlte Schriften und Denkwurdigkeilen. 
La plupart de ces documents sont déjà 
nus ; le seul qui présente un véritable inté 
rêt de nouveauté est une " Histoire populai
re de la guerre de 1870 ", dans 'aq 
maréchal de Moltke a essayé d’e 
d’une façon facile à comprendre 
théories et ses idées eur la 
ses causes et ses résultats.

Les lecteurs du Canada
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BUE ELGIN COMME SUIT :

R flfl A M L’ExpRESSDEMONTSa5t™5|£E eEHSrÿSs
>“ tr*7' , u ,'r-n(l Tronc pour 1 Oueit, et à que le Nouvel,u Brunewi.k, la Nouvelle 
Montréal avec tou» le. train, pour l’e-t, «t I fccora», Pile du Prince Edouard, le Cap
c mi n™!! vexpresstipmont Breto°' Ÿ" de '*
H flfl P M L EXPRESS DE MONT neuve et St. Pierre.
U,.y,r r: rapide limité n’arrêtant Lee trains express quittent Montréal et
iVettTrîu*11 et 4 A1<îhendlI? entre 0fcU" H*lifax» toua ,eti j°ure (dimanches excepté) 
rive à M(SSl A ,r.éfe?boir* “• et “ rendent à destination de tous oes pointe
dn î® 5^ ' “n8 changement de chars, en 27 heures eb
du Vermont Central et du Grand Tronc 30 minutes.
pour tou. lea pointa à VSafc Portland, Ri- Le. char, dea train, «pré» direct. ,nr le 
vçèrçdn Lonp, l)nlh<,n.i, .to Chemin d. l'Intercolonnl .ont brill.mment
2.40 P. M. «KNFAv'yûRK BOSTO,î éo'airéa p.r l'électricité et «ont oh.u8e. pnr
A.T , , ‘ NEW-Y0RX (panssnt I. v.penr de 1. locomotive m6me, ce Irai

? *C*,ri *i°°“ eon.idérablement nu confort et à 1. 
pour itou*. Pomt, St Alban., Saratoga, tocurilé de. voyageur,.

B?1*”. . N"-York Pbfl.. A ton. Ira traiEi direct, »nt .Haché, d, 
dortoTrâ d té”” ch*" r^ootoir. et dortoir,, nouveau, «t

^t.r.tdôt^;^rvorT. SK-*m6m,aue ■”ch"'
Epicerie, presque a prl, USXtSg^SSSSSSZ

COUtant aVC° ° °" r‘R' à Cote,ia-) sont située sur la route de l’Intercolonialqui
I LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT : ■> arrête.

EXPRESS DE BOSTON et New- L'attention des expéditeurs eat appelée 
\ork et de tous les pointe inter- B°r les grandes facilitée offertes pour e 

médiaires. Arrêt à toutes lee stations entre transport de la farine et en général de toutes 
Rouses Point et Ottawa. Laisse Boston à les marchandises à destination des Provinces 

New York à 7.00 P.M. de l’Est de Terreneuve, aussi pour l’expor-
19 ÎM1 ,ExPrc“ ™Pid« de Montréal, Port- de grains et des produite expédiés aux
I imtUV laud, Quebec et Dalhousie. Train marchés de l’Europe.
laisse Montréal à 9 A.M., n’arrête qu’à Pour billets et inform ktions concernantlle 
Alexandria sauf pour laisser des passagers P*™ et le passage s'adresser à 
venant des stations sur le Grand Tronc, R. KING, .gent des billete,
9,45 P.MÆSZ.%Mr;£!: 27 ™ s"r‘

tous lee points sur l’Interoolonial elle . . , „W- ROBINSON,
laisse Montréal à 6.16 P. M. à l’arri- Agent du Fret et des Passage

vée de l’Eiyp». d'Hnlii». et nrr«te à toute. , ,
les stations. 136) rue St J

Pour toutes informations s'adresser à l’A
gent Local pour la vente des Billeta, au coin 
des rues Sparks et Elgin.
E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH,

Surintendant-GénéraL Agent Général 
dea Passagers.
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Ne l’essayez pas, c’est dangereux.
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passages les plus carac

téristiques de ce petit précis d histoire. Ils 
ont pu voir que le maréchal de Moltke histo
rien était aussi implacab e, aussi cruel que 
le maiéchal de Mo'tke eo'dat. Si, par ha - 
sard, quelqu’un avait encore un doute à cet 
égard, il n'aurait ou’à lire certaine lettre du 
marécha qui parait dans la Deutsche Hevue 
du 1er septembre. Cette lettre a été pu
bliée par le neveu du maréchal " aux seul#s 
fine de laver la mémoire de son oncle du re
proche d’avoir par sa faute retardé le com
mencement (lu bombardement de Paris. " 

Après lecture de cett 
datée (le Versailles, le 22 
n'y a pins de don te 
la faute du maréchal, e: 
pas été bombardés plue 
Mais il ee console en pen 
lente mais bien plus «ûr<

<le1fa"ren

a pas moine paru avant lee deux premiers, 
probablement pour exciter la curiosité du

Le tome I comprendra une vie du maré
chal, tous Us documents relatifs à sa famille 
un testament q ie l'on dit fort curieux et 
quelque, page* Inédites d'un earns» de vv-

McCarthy’s.
Toronto B. & M. Go’s. 
Dominion.
Carling’s.
Ont. B. & M. Go's.

Toutes en bonne condition.
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Bureau du Chemin de Fer, )
Monoton, N.B., 18 Juin, 1891./
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A*VIHS ET CIGARES
TOUJOURS EN M
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548 Rue Süksex, Oi
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294 et 298 RUE DALHOUSIE.
Téléphone 621.

& CIE.
61 & 63 Rue Clareijœ.‘Xns A la xion 

enir aux Mémoi 
orme le tomeGuerre t LIGNE D’OMNIBUS , :

Cimetiers Notre-Dame, Chemin de 
Montreal.

Lee Omnibus partiront du bureau de po» e 
tous lee dimanches, lorsque la tempéiatnr 
le permettra, a 1,30, 2,001 et 3,20 p. m.

Ottawa, 29 Juin 1890.

jS La Meilleur Cura de la tousse jjrf
fil En rpTiy. tout*' le* phyrnvis». Bl

~D’AS@ Opprimait 
par 1» POUX! 
A obtenu 1w
récompenseX

I

T MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

Pharmacie Rideau.
Parfums Elegants. 

Renjedes /rais.

Prescriptions de médecins rem
plies avec le plus 

grand soin.

BELANGER & CIE.
COIN DES RUES

RIDEAU ET NICHOLAS.

La grève des Chaudières
Les grévistes ont tenu hier soir, 

une immense assemblée publique 
sur la me George. Plusieurs per
sonnes ont porté la parole et les ont 
engagés à continuer la grève et à 
tenir ferme.

A/am d’aller plus loin.il convient 
de féliciter le» grévistes de leur 
bonne conduite qui leur attire la 
sympathie du public.

En effet, il est assex :are de voir

d’hommes ayant des griefs, se con
duire d’une manière aussi digne et 
aussi pacifique.

Leurs griefs sont bien fondés, ce 
qu’ils demandent est non-seulement 
juste et raisonnab^maisnous pour
rions ajouter : leur demande est 
bien modérée.

M. Fauteux, qui semble diriger le 
mouvement, mérite la reconnais
sance du public, pour les conseils 
salutaires qu’il donne aux g.évisies 
à chaque occasion qui se p ésente : 
C'est sans doute dû à ses - onseils si 
les grévistes ont tenu une conduite 
au-si exemplaire.

Tout en accordant à ces travail
leurs notre profonde sympathie, 
nous nous permettrons de les mettre 
en garde contre les chercheurs de 
popularité et les agitatrurs écMr-

Les hommes dea'moulins ont eux 
mômes organisé le mouvement pour 
l’amélioration de leur position, ils 
n’ont pas besoin des conseils dus 
agitateurs qui font des discours eu 
l’air et leur font entrevoir du s - 
cour» à venir.

Quelle affaire M K-‘ys de Mon 
tréal, par exemple, a-t il à venir ici 
faire des discours ? M Patterson et 
M. Farrell, sont aussi disent-ils les 
amis des grévistes, et leur font des 
discours.

MM. Fauteux et Plancher,au com
mencement de la grève, oui dit tout 
ce qu’il y avait à dire, leurs con
seils jusqu’à présent ont été suivis. 
Maintenant les gem du dehors ou 
ceux qui sont membres d’orgmisa- 
tions ouvrières doivent montrer leur 
sympathie aux grévistes par d’au
tres moyens que par des discours.

Il nous semble qu’il est très facile 
de voir que les marchands de bois 
entendent les réduire par la famine. 
Ces pauvres gens peuvent difficile
ment chômer pendant plusieurs se
maines.

Lorsque les enfants commeno 
ront à demander du pain, il n’y au
ra plus de résistance possible.

Si vous voulez que les grévistes 
obtiennent la justice qui leui est 
due, donnez-leur du pain.

Des télégrammes de promesses 
d’argent de la part de présidents 
d’unions typographiques, ne feruut 
pas leur affaire.

Ce ne sont pas des télégrammes, 
qu il leur faut, mais c'est du pain 
Mettez leur famille à l’abri de la 
misère noire.

Que les grévistes forment entre 
eux un comité chargé de prendre 
îles souscriptions, le public répondra 
généreusement, nous en sommes 
certain.

aussi considérable

LA CAUSE DE QUEBEC
Une dépêche particulière de Qué

bec nous apprend que la crise po i- 
tique survenue à propos de l'attitude 
prise par le lieutenant-gouverneur 

s vis-à-vis r?e M. Mercier, a eteAngeri
lev.i v Se6 malentei. .u était eurvi mil, 

croyons nous, à propos du choix aes 
juges devant faire 
mission chargee 
l’affaire du chemin de fer de la Baie 
des Chaleurs. M. Mercier parait-il 
était prêt à nommer une commis
sion mais voulait la nommer lui - 
même, ce à quoi le lieutnn .nt gou- 
verneurs s’opposait, désirant faire 
lui môme le choix des juges 

La dépêche particulière que nous 
recevons, nous annonce que M. 
Mercier s’est déclaré satisfait du rè
glement de ce malentendu entre lui 
et le lieutenant gouverneur.

Une trentaine de partisans du 
gouvernememt provincial se sont 
réunis hier en caucus à Québec et 
ont adopté une résolution de con
fiance dans le gouvernement Mer-

rtie de la com- 
s’enquénr deS

Une autre résolution a été adop
tée priant le lieutenant-gouverneur 
de convoquer les chambres immé
diatement.

M. Mercier a ensuite été prié de 
se rend-e au caucus, où il a été reçu 
avec enthousiasme.

M Tarte écrit dans Le Canadien :
La réponse de M. Mercier au lieu

tenant gouverneur Angers est entre 
les mains du gouverneur-général et 
sera sans doute communiquée au 
parlement sans retard.

Les questions constitutionnelles 
que soulève c tte crise sont beau
coup discutées ici. La rumeur veut 
que M. Mercier réclame dans sa ré
ponse le droit absolu de nommer lee 
commissaires. Je n’ai pu découvrir 
s’il suggère des noms.

11 est fort possible qu’un gros dé
bat se livre sur la conduite du cabi
net fédéral, en communiquant la 
lettre du lieutenant-gouverneur à 
M. Mercier. A cette phase de la 
crise, il y a là une question de droit 
intéressante qui devrait être débat
tue sans partie pris, car elle touche 
à l’essence même de notre système 
politique.

On lit dans I’Elbctbur :
Tout le moi.de doit trouver étran

ge que la lettre du lieutenant-gou
verneur ail été produite seule devant 
le Sénat, et que ni M. Abbott ni M. 
Angers n'aient compris que la sim^ 
pie justice exigeaient que les deux 
documents fussent déposés ensemble
sur la table du Sénat. .........................

Nous espérons que M. Mercier va 
immédiatement demander et obtenir 
la permission de publier sa réponse.

:• v-..
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ECHOS DU TOUR
" M. White >puté (le Shelbourne s quitté 

Ottawa hier soir.

Il y a eu du désordre hier soir à Faris.lors 
do la représentation de " Lohengrin “ de

Au cour» d'une entrevue oubliée ce matin 
dans le Citizen, M. Mackintosh exprime sa 
sympathie pour les grévistes.

Plusieurs membres du clergé ont inter
viewé les marchanda de bois ce matin, re
lativement aux demandes (les grévistes.

L Herald de Montréal dit que le lieute™ 
nant gouverneur Angers a dû abandonner 
la position avancée d’abord prise par lui.

Une estucade contenant 46,000 billots a 
Lea billots sont desété brisée par le vent, 

ccndua à la haie Thompson et sont empilés
A une hauteur de trente pieds.

La Gazette i>k Coloune annonce que le I 
comte Wedel remplacera le comte de Mune_ 
ter en qualité d’ambassadeur d’Allemagne à
Pari*. _____

La n -nination de l’hon. M. Lacoste au 
porte de juge en chef de la cour du banc de 
la reine et celle de l’hon. Juge Wurte'e 
comme successeur de l’hon. Juge Church 
ont paru aujourd’hui à la Gazette Orri-

Les députés veulent terminer la session 
pour le 1er octobre. Il est probable que le 

lies va terminer sescomité des comptes 
travaux avec le scanda!'* de l'imprimerie 
nationale et l’affaire l^irose Talbot.

D’autres accneaticno (l'une nature très 
grave contre des employé» f-nblics seront 
examinées p * le comité à la prochaine ses-

La province (le Québec est-elle gouvernée 
par M, Abbott, oui ou uon ?

Le peuple de cette province est il disposé 
à laisser fouler aux pieds scs droite les plue

C’est ce que tout le monde se demande en 
oe moment.

Les renseignements nouveaux que nous 
apportent le télégraphe sur les désas
treuses inondations en Espagne sont des 
pins pénibles. C’est1 plus effroyable dé
sastre dea temps m 
de piastres en propriétés ont péri et des 
milliers de personnes ont été noyées. Au-de
là de mille cadavres ont été retrouvés.

Une dépêche de Buenos-Ayres dit que 
Ralmaceda, ancien président du Chili, est 
arrivé dans la république Argentine, à Men
doza,capitale de la province du même nom, 
et non loin de la frontière.

La même dépêche dit qu'hier soir il n'y 
avait plue en prison, dans tout le Chili, que 
cinquante personnes accusées par le parti 
congressiste de crimes contre l'Etat.

On annonce que M. Major préfet du 
Comté d'Ottawa doit appeler, pour ce 
nne assemblée publique à Hull, ufin de pasner 
des résolutions demandant aux propriétaires 
det icierica d'accorder la demande des gré-

M. Rochon, député du comté d’Ottawa, 
a promis d’accorder son puissant conclure 
aux grévi» '3.

11 y aura une autre assemblée publique à 
Hull demain après-midi.

On lit dar.e 7 \ Prk :
L’honorable M. B’anchet vient d’être 

nommé Juge, ainsi qu'il était facile de le 
pressentir. Pert mne ne mérite cette dis
tinction et ne pourra remplir les fonctions 
judiciaires mieux que l'ancien chef de l’o| - 
position. Son parti fait une perte sensible, 
difficile à réparer, mais le Banc nne acquisi
tion prée'euse. Nos plus cordiales félicita
tions au nouveau titulaire. Le gouverne
ment à la main heureuse dans ses nomina. 
lions au point oue la Patrie elle même lui 
en rend hommage. Signe des tempe.

La Gazette de Moscou annonce que le 
ministre de la guerre de Russie a reçu dea 
offres de fabriques d'armes allemandes, au
trichiennes, belges et même américaines, 
qui s'engageaient à fournir la quantité né
cessaire de fusils du nouveau modèle. Le 
représentant de la plus importante fabrique 
de l'Allemagne a proposé d’établir en Russie 
nne succursale pour y exécuter toutes les 
commandes que lui ferait le gouvernement. 
Mais toutes cea offres s»ns exception ont été 
déclinées par le ministère, qui a déclaré qne 
toutes les armes destinées aux tronpea ras
ées seraient fabriquées en Russie et en 
France, et que l’empire n’a plus besoin d’au
tres fournisseurs.

Des millions

4

Le Daily News de Londres, parlant des 
grandes manœuvres de l’armée française dit 
qu’elles ont attiré l’attention du monde en*

Elles ont lieu sur une vaste échelle et elles 
doivent incontestablement off! ir nn grand 
intérêt pour lee hommes de guerre. Elles 
ont un plus grand intérêt encore pour les 
amis de la France, car elles démontrent jus- 
qn’à l’évidence que le relèvement moral et 
matériel de la France est complet.

U’est la Républi |ue qui, au milieu du plu8 
grand découragRnent et malgré les plus sé
rieuses difficultés, est parvenue à ce résultat. 
Aujourd'hui la République a peu i’ennemis 
à l’intérieur.

Pour la première foie depuis la chute de 
l’empire, " la voix des faetions " reste muette 
et la discussion des modifications à apporter 
à la constitution est devenue purement aca
démique.

Ce serait se tromper que de croire que lea 
manœuvres présentée sont dirigées contre 
l’Allemagne et contre la paix de l’Europe. 
Tout français possédant an sentiment éclairé 
des intérêts de sa patrie doit souhaiter aux 
grandes manœuvres des armées de l'Est le 
pies grand succès. £
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